
CRUSTACES DE L'ETAT DE DJODHPOUR (RADJPOUTANA). 

Par KNUT LINDBERG. 

Ayant appris la frequence de la draconculose dans certaines COD­

trees de l'Etat de Djodhpour, il m'a semble pouvoir off'rir de l'interet 
a les visiter, pour voir ce en quoi les conditions epidemiologiques locales 
pouvaient differer de celles regnant ailleurs dans l'Inde. Une courte 
visite a consequemment ete faite au debut du mois d'avril it Nagaur 
et it Didvana, qui sont, d'apres les statistiques officielles, les deux villes 
les plus affectees. Dans cet article il est question exclusivement de 
la faune des reservoirs d'eau que j'ai eu l'occasion d'examiner. 

Les regions parcourues contrastent fortement avec celles du Deccan 
et du Sud de l'Inde, OU sevit la meme affection. Les plaines sablon-. 
neuses aux a)entours de Nagaur et de Didvana, bien qu'arides, sont 
verdoyantes et regulierement boisees (surtout par Prosopis spicigera)~ 
et so us les arbres croissent une multitude de plantes epineuses (prin('i­
paIement Cappa,-is aphylla, Orthanthe1'a vintinia et Zizyphus). 

A Nagaur la couche de sable a une profondeur d'environ 75 centi .. 
metres et recouvre nne forte assise de poudingue, qui it son tour repose 
sur Ie gres primitif. L'eau de pluie s'accumule dans un grand nombre 
de depressions nature lIes situees a la peripherie de la ville, OU Ie sable 
fait defaut et Ie sol est fOrIne, soit d'un agregat compact de cailloux et de 
terre, sait de bancs de calcaire. Aces derniers elldroits (etang Guinani) 
l' eau conserve sa douceur et reste presque toujours en quantite suffisante 
jusqu'a la mousson d~ l'ann~e prochaine. Ailleurs, ou la terre est plus 
permeable, l' eau devient legerement saumatre, et ces autres rassem-: 
blements d'eau de surface peuvent se dessecher entieremdnt pendant 
la saison chaude, tandis que les pnits, creuses au milieu des memes 
depressions ou dans leur voisinage, contiennent en general de l' eau un 
peu saline, mais potable, pendant toute l'annee. L'acces aux etangs 
est libre de tous cotes; hommes et betes descendent dans reau pour 
boire et faire des ablutions et leurs dejections s'y melangent. 

L'etang Guinani est Ie resevoir d'eau principal de la ville. Assez 
extensif, et a plusieurs embranchements suivant Ie terrain, il conte­
nait une quantite considerable d'eau, dont la profondeur semblait 
depasser un metre et demi it certains endroits. De caractere oligotro­
phique d'une fa90n generale, l'eau renfermait cependant par places des 
toufi'es importantes de plantes aquatiques submergees (notamment 
Potamogeton crispus). 

Plusieurs specimens ;furent preleves it des lieu x et a des niveaux 
difierents, tant Ie matin que Ie soir. Les Cyclopides etaient tras peu 
nombreux, par rapport a la grande quantite d'eau passee a travers Ie 
filet, et se trouvaient surtout lit OU manquait toute vegetation et OU 
s'abreuvaient de preference les hommes et les animaux. Les Centro­
pagides abondaient. et a deux endroits il y avait d'assez nombreux 
Cladoceres. Leur frequence relative, comparee it celle des Cyclopides, 
variait de 10 it 50 Centropagides et de 0 a 30 Cladoceres pour chaque 
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Cyclopide. La totaHte de ces derniers que renfermaient les neuf echantil­
Jons fut examinee. 

Le Djhalra du tombeau du Soufi, pres de l'etang Guinani, est un 
puits perce dans Ie roc calcaire dont on a fait sa.uter les parois d'un cote, 
amenageant ainsi une rampe par OU la descente se fait aiselnent jusqu'au 
nivea.u de l'eau, mais Ot1. les betes ne s'aventurent guere. it ,cause de la 
raideur de la pente. 

Les deux specimens recoltes etaient extraordinairement riches en 
Crustaces, ceux-ci formant presque une masse senIi-solide. Les Cyclo­
pides y etaient nombreux, mais c'etait les Cladoceres qui predomi­
naient. II y en avait environ 50 par Cyclopide. ,J'ai compte une 
moyenne de up. Centropagide pour 200 Cladoceres. L'eau de ce puits 
6tait bourbeus~ mais abondante et il n'y avait aucune vegetation aqua­
tique visible. Db. total recolte probablement moins qu'une mi.llieme 
partie fut e~aminee. 

Etang Samach .. A l'epoque des pluies Ie bas-fond etendu qui porte 
ce nom ttst sans doute rempli par nne nappe d'eau continue. Au nloment 
de'ma. visite il n'y avait lit que quelques lnares isolees, peu profondes 
et di!ferant de caractere les unes des autres. Des speciInens d'eau de 
dellx de ces petits e1Jangs furent prise Dans les deux il y a vait une 
forie preponderance des Cyclopides sur les autres Crustaces et parmi 
ceux-lit, les Micl"ocyclops formaient la majorite, ce qui est peu commun 
dans ce genre de biotopes. L'Ull des echantillons, dont environ une 
cinquantiem.e partie fut· examinee, contenait en moyenne un Centro­
pagide pour 40 Cyclopides, un Cladocere pour 30 Cyclopides et quelques 
rares Ostracodes. De I'autre, moins riche, la moitie du materiel recolte 
fut etudiee; celle-ci renfernlait de -tres nombreaux Cladoceres jeunes, 
9ue1ques r!lres .adultes et un petit nombre de Centropagides. 

L'eau du puws situe sur Ie bord de l'etang principal de Samach avait 
une profondeur de 5 metres et demi. Le sediment entier peche du 
fond fut exalnine .. II montrait egalement des 'Microcyclops plus 
nombreux que les MesociJclops ; Ie nombre total des Centropagides etait 
de 20 et celui desl,Cladoceres de 2. -

-1'. .. 

A Lal Sagar l' ean de pluie remplit une grande fosse profonde dont Ie 
fond semble etre rocheux. L'eau en est fort trouble et il n'v a ancune ., 
vegetation macroscopique. Tout Ie materiel recolte fut examine; il 
contenait environ 75 Centropagides. II y a lit aussi un puits. 

1,/ etang de Djhara etait en voie de dessechement et l' eau, fortement 
chargee de bone, ne montrait dans Ie specimen recolte qu'un petit 
nombre de Mesocyclops, 8 Centropagides et un jeune C.ladocere. 

La vaste depression de Pratap Sagar etait entierement a sec mais 
les puits, dont j' ai compte 13, semblaient tous tenir de l' eau en quan­
tite appreciable. Dans Ie specimen retire du fond de l'un deux et 
examine en son entier, il y avait une preponderance marquee des Clado­
ceres, dout j'ai compte une moyenne de 300 p~ur chaque Cyclopide. 

L'etang de Bag Sagar n'a pas ete visite, ni Ie Sakar talab, situe en 
dehors de la ville. 

La liste des Cyclopides identifies des 17 ech~ntillons de N agaur est 
donnee a la fin ; pour economiser deJ'espace les 9 specimens de 1'6tang 
Guinani at les 2 du puits du Soufi n'ont pas ete detaillea separement. 



1942.] K. LINDBERG: Ort4sUref3 de Djodhpou,o. 343 

.A.ucun des 2801 Cyclopides examines'de Nagaur n'a ete trouve infeste 
par les embryons du ver de Medine, ni par d'autres nematodes. 

Didvana. Dans Ie voisin age de la vilie il y a des etendues de surface 
constituees de giaise sableuse d'une epai~seur de 60 a 90 centimetres, 
cette couche recouvrant Ie poudingue usuel. L' eau,. se reunit dans un 
certain nombre de bas-fonds naturels qui existent en dehors de Ia partie 
habitee, mais elle s'epuise rapidernent partout, sauf dans deux grandes 
depressions assez profondes au nord-est de l',agglomeration (Katchora 
et Sekh), et dans une large cuvette argileuse au sud-:-ouest (etang Singui), 
ou des canaux ont ete creuses pour en augmentet 1a capacite. 

Les etangs au nord-est de la ville, dont-on compte 3 (Tchila. ou 
Katchora, Sekh et Beni), etaient a sec depuis' .deja trois ou,';quatre mois 
au moment de rna visite. Les autres, situes au sud at ~u sud-ouest 
(Sedolai, Dhouto~ai, Bibolai, Telolai, Singui, et Indolav, ranges selon leur 
proximite de Ia ville), etaient egaleme~t desseches, sauf l' etang Singui, 
qui, on peut dire~ constituait it l' epoque de mon voyage Itunique reservoir 
rl'eau de boisson de la population. La circonference du petit etang 
presque circulaire etait d' environ 300 ,metres, et ?n m' a dit que sa prb­
fondeur atteignait au centre it peu pres un metre .et demi. L'eau eJ.l 
etait trouble, d'une odeur desagreable et wUformement verte, cet£e 
coloration n'etant cepedant pas causee par ,des ·algues, comme je n'en 
ai pas vu a l' examen microscopique. Six echant.illons en furent recol­
tes a des endroits difierents, Ie matin et Ie soir.. Les. sediments etaient 
tres abondants et it, peu pres. une deux centieme partie en fut examinee. 
lIs renfermaient presque exclusivement des Mesocyclops leu,ckarti; 
j'ai compte un to~aJ de moins de 50 Centropagides et seulement 5.~w 6 
Cladoceres. Un copepodite de M. leuckarti fut trouve ~nfeste p.ar .un: 
embryon de Dracunculus medinensis, l'unique Cyclopide. p"rasit~ pa.r 
ce ver sur 1113 examines provenant de Didvana. II ~g,t cependant, 
possible que quelques animaux infestes aient pu echapper it Ia decouverte 
comme les larves sont parfois malaisees a voir a l' etat.de mort a l'interi­
eur de hates fortement pigmentes. 

II existe aussi d'assez nOlubreux puits pres de la vine; aucun senlble 
tenir de l'eau douce, mais la salinlt.e de plusieurs d'entre eux est si faible 
que l'eau en est potable.. A rest ues habitations se trouvent 14 puit~ 
(Tchanankoi) qui aenlblaient de construction recente. Au fond de 1a 
plupart il n'y avait que du limon humide et dans les autres; dont l'eau 
pouvait se boire. elle ne montait que de quelques centinletres. Dans 
un puits situe pres de la declivite menant au lac salin de Didvana (actuel­
lement desseche) la hauteur de l'eau etait de deux Inetres; elle etait 
fortement, saunlatre et utilisee pour Ie betail. I~a profondeur des puits 
examines, variait de 13 a 16 metres. Selon un informateur du pays 
l'eau peut attei;ndre un Inaximum de 13 coudees (environ 6 metres et 
denli) dans l'un: des puits, mais seulement ~. eoudees (environ 2 Inetres) 
daI\s tous les autres. 'L'eau de 5 puits fut.~~xaminee, mais des Cyc.Io­
pides ne furent trou~es que dans deux d'entre eux. 

A Didvana, comme du reate aussi it Nagaur, un tres petit nonlbre 
de commel9ants pOBsedent una citerpe dans leurs rnaisons pour recueil-
1ir de l'eau. de pluie. II y en a aussi dans certai~$ temples, -mosquees 
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et chauderies, mais l'usage de ce, genre ·de reservoir est extremement 
rest-reint dans les deux viIles. 

Un habitant, pourtant intelligent, semblait vouloir caracteriser 
en ces mots une situation qu'apparemment il jugeait sans remade: 

""Nolls avons des roupies (de l'argent), mais no us n'avons pas 
d'eau ". ., 

D'apres ce qui a ete dit on voit qu'en fait de vecteUtS ~ ne 
peut etre question que de M esoc~lops leuckafti, Thermocyclops 
lzyaUnus et MiclOCyclops 'varicans. Les deux premiers sont 
des hates averes ailleurs dans I'Inde et tout porte a crOlre 
qu'ils sont responsables de la transmission de la maladie aUSSI 
it Nagaur, tandis qu'a Didvana il ne, peut evidemment s'agir 
que de Mesocyclops leuckarti, en admettant qu' aucune autre espece 
ne fasse son appa.rition en nombre suffisant a une epoque plus 
avancee de la saison. II a deja ete mentionne qu'un. copepodite de 
Mesocyclops leuckarti; peche dans l'etang Singui (Ie 7 avril 1942), fut 
trouv~ infeste par un embryon de Dracunculus medinensis. Celui-ci 
a,vait une longueur de 434fl et une largeur de 25ft a,u milieu du corps .. 
Quant it JJiic'lOCyclops va1'icans, sa presence dans les puits ou autres 
reservoirs d' ean servant de gites au parasite de Ia draconculose est 
plutot exceptionnelle dans I'Inde et, sembIe-t-il, aussi ailleurs dans Ie 
monde, Oll la maladie est endenlique; et quand on Ie rencontre, c' est 
Ie plus souvent en petit nombre. .A .. ussi sa decouverte dans l' etang 
Samach it Nagaur en grand nombre ·et y formant meme Ia majorite des 
Cyclopides est un fait tres remarquable, et il serait bien interessant de 
rechercher dans cet etang pendant un temps suffisant si ce cyclope y 
presente de l'infestation naturelle par Ie ver de Medine. A l'heure 
actuelle on ne peut rien dire it ce sujet. 

La liste des Cyclopides des 10 echantillons recoltes a Didvana est 
donnee .ci-apres ; ceux de l'etang Singui etant reunis sous un seul en­
tete. Deux especes de cyclopes seulement furent trouvees. Les quel­
ques JJtJ.icrocyclops recoltes etaient· tous des copepodites et apparten­
aient evidemlnent a une Ineme espece. II n' etait pas possible de les 
identifier d'une .maniere certaine. lIs ressemblaient it Microcyclops 
moghulens·is Lindberg. 

NAGAUR. 

Etang Guinani 

Microcyclops 1Jaricans Sars. ~~ 35, 
jeune 1. 

.J.Yicrocyclops linjanticus Kiefer. ~ 1. 
M esocyclops leuc'karti Claus. ~~ 

126, 03 38, jeunes 127. 
1'hermocyclops hya lin'll s (Rehberg). 
~~ 40, ~ 1, jeunes 2. 

Puits it marches pres du santon du 
Sonfi (Djhalra ~oufi ka de!-,gah). 

jf e8ocyclops leuckarti Claus. ~¥ 62, 
00- 19, jounes 91. 

Thermocyclops llyalinlls (H<.·hberg). 
~~ 149, 00- 8, jeunes 22. 

Etang Samach I. 
M icrocyclops varicans Sars. ~~ 170, 

0- 1, jeunes 25. 
,Mi,crocyclops linjanticus Kiefer. ~ 1, 

jauna 1. 
M esocyclops leuckarti Claus. ~~ 51, 

0-0- 11, jaunes 36. 
Thermocyclops hyalin'lls (Rehberg). 
~~ 48, jeunes 18. 

Etang Samach II. 
Microcyclop8 varicans Sal's. ~~ 453, 
~~ 10, jeunfs 196. 

M esocyclops leuckarti Claus. ~~ 65, 
3~ 14,. jeunes 63. 

Thetmocyclops hyalin'lts (Rehberg). 
~~ 3, jeUll6S 2. 
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NAGAUR-contd. 

Puits al'etang Samach. 
Microcyclops varicans Sars. ~~ 17, 

jeunes 2. 

M esoc.yclopq leuckarti Cla.us. ~~ 2 
jeunes 4. 

Thermocyclops hyalinus (Rehberg). 
~~ 2, jeunes 2. 

Etang La.lsagar (" Mer rouge "). 

M icrocyclops varicans Sars. ~~ 2. 

M e8ocycZops leucka'l'ti Claus. ~~ 338, 
~c1158, jeunes 213. 

Pher'mocyclops hyalinus (Rehberg). 
~l. 

Etang Djhara. 

M esocyclops leuckarti Claus. ~~ 27, 
C!C! 5, jeunes 15. 

Puits al'etang Pratap Sagar. 
M icrocyclops varicans 

M e8ocyclops leucka1'U, 
C!C! 4, jeunes 3. 

Sars. Jeune 1. 
Claus. ~~ 11, 

Thermocyclops hyalinu8 (H,ehberg). 
~~ 95, ~ 1, jeunes 8. 

DIDVANA. 

Etang Singui Puits a l'eau saline. 
Microcyclops sp. Jeunes 14. Meaocyclops leuckarti Claus. Jeunes .2. 
M esocyclops leuckarti CIa us. 

277, ~~ 276, jeunes 513. 
Citeme d'un puits it l'eau saline. 

MesocycZops leltckal'ti Claus. ~~ 
~ 1, jeunes 5. 

4, 

Puits a l'eau legerement saumatre. 
Citerne it l'eau douce dans un dharam· 

Microcyclops sp. Jeunes 2. ohala 
MesocycZops leuckarti Claus. ~~ 2, Mesocyclops leuckat'ti Claus. ~~ 2, 

jeunes 9. &~ 2, jeunes 4. 

J'ai Ie devoir agreable de remercier tras vivement aussi ici M. Ie 
doct~ur Madan, medecin en chef de l'Etat de Djodhpour, pour les statis .. 
tiques qu'il a eu Ia grande amabilite de me fournir, ~i. F. F. Fergusson, 
ingenieur en chef, pour sa grande obligeance de me donner des renseigne­
ments g~ologiques, et M. Ie docteur K. Biswas pour l'identification d'une 
plante aquatique. 

SOMIIAIBB. 

Cinq especes de Cyclopides furent trouvees dans des etangs, des 
puits et des citernes a Nagaur et a Didvana (Etat de Djodhpour) : Micro­
cyclops varicans Sars, Microcyclops linjanticus Kiefer, Microcyclops sp. 
(Copepodites seulement), Mesocyclops leuckarti Claus, Mesocyclops 
llyalinus (Rehberg). 

Un copepodite de Mesocyclops leucka'r'i Claus, recolte debut avril 
dans un etang it Didvana, fut trouve infeste par un embryon de Dracun­
culus medinensis. 

La proportion numerique des autres Crustaces par rapport a celIe 
des Cyclopides a ete indiquee d'une fa90n approximative. 

Dans les deux Iocalites Ia majorite de Ia population boit l' eau de 
pluie stagnante dans des depressions naturelles. 
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